


Tour 2



tour 3 :



tour 4 :



tour 5 :

Remarque perso : ce que je vais dire mériterait peut-être d’être actualisé mais lorsque je m’étais formée à la méthode bilan carbone en 2017, le mix 
électrique moyen était quand même significativement plus carboné que l’électricité fournie par Enercoop. Et choisir ce genre d’opérateur encourage le 
développement des énergies renouvelables.



tour 6 :

Faire de l’économie circulaire : 
réduction de matériaux, amélioration 
du recyclage et augementation de 
l’usage de matériaux biosourcés

Optimiser l’énergie de l’industrie : 
10 % d’économies d’énergie et mix 
énergétique comprenant moins de 
20 % de fossile (gaz)

Optimiser l’énergie du tertiaire : plus 
de 50 % d’économies d’énergie, et 
mix énergétique comprenant moins de 
20 % de fossile (gaz)

Accompagner financièrement la 
transition des autres pays : pour que 
l’empreinte carbone des produits 
importés manufacturés baisse de 20 %

Relocaliser l’industrie : 1/3 de la 
production d’objets manufacturés est 
relocalisé



tour 7 :



tour 8 :

Remarque personnelle : dans le jeu, le budget attribué au développement des EnR est de 4 milliards d’euros et celui du nucléaire de 3 milliards d’euros.
Je pense qu’il faut comprendre cela en termes de proportions respectives car la seule construction des EPR de Flamanville (toujours pas achevée) a 
déjà coûté environ 18 milliards d’euros (contre 3 milliards de budget initial…). De plus ces proportions sont elles-mêmes sujettes à caution, d’autant 
que le coût du nucléaire ne cesse d’augmenter et le coût des EnR de diminuer. D’ailleurs, la synthèse du 3ème volet du dernier rapport du GIEC dit 
qu’une contribution massive à la réduction des émissions de GES peut venir d’options coûtant moins de 20 dollars états-uniens la tonne de carbone 
évitée, incluant le solaire, l’éolien, les progrès de l’efficacité énergétique et les réductions d’émissions de méthane. Il ajoute que beaucoup de ces 
options sont techniquement viables et soutenues par le public. 

Renouveler une partie du parc 
nucléaire : le mix électrique est 
composé de 50 % de nucléaire et de 
50% de renouvelable

Développer les EnR : 95 % de 
l’électricité est produite par des 
sources de production renouvelables

Instaurer le « 2 tonnes day » : 1 jour 
par semaine dédié à la sobriété

Imposer des quotas carbone : les 
usages et consommations de biens ou 
services les plus carbonés sont limités

Boycotter les pays carbonés : 50 % 
des produits importés proviennent de 
pays à l’industrie relativement peu 
carbonée



*
Base Carbone :

Point important : 

puis

/!\ Il y a une anomalie sur le site : l’algorithme demande une seconde fois de se connecter. Il faut donc se reconnecter et recliquer sur consulter les 
données.



Echantillon :

NOTA : Viennet ensuite, entre autres, les produits achetés. Attention à bien distinguer la catégorie des produits agricoles et de la pêche, dont 
l’empreinte est calculée « en sortie de ferme » de la catégorie des produits agroalimentaires, où tout le cycle de vie est compté (stockage, 
distribution, fin de vie et même cuisson).
Dans les deux cas, il semble que les émissions affichées ne prennent pas en compte l’Utilisation des Terres, leurs Changements et la Forêt (UTCF) 
d’après le document téléchargeable ici (cf p 14) : https://doc.agribalyse.fr/documentation/acces-donnees  (Agribalyse est la base de données dont sont 
issus les facteurs d’émissions de la base carbone).

https://doc.agribalyse.fr/documentation/acces-donnees


puis

puis



et enfin



pour des explications cliquer sur « documentation »


